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45 - PROPAGANDE D'ATROCITÉ 
 Depuis la fondation du Parti national-socialiste des travailleurs allemands, le 24 
février 1920/30 JdF, et surtout après la défaite du Troisième Reich pendant la 
Seconde Guerre mondiale, la propagande de l'horreur a été une arme permanente 
et efficace du côté ennemi dans sa lutte contre le national-socialisme. La 
propagande de l'horreur a ainsi réussi à donner une image totalement déformée et 
dissuasive de l'idée et du parti, image qui a été étendue au national-socialisme de 
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la nouvelle génération et qui détermine encore aujourd'hui l'image publique. 

Les principaux "arguments" de la propagande de l'abomination sont le mensonge 
de l'extermination planifiée du judaïsme (l'Holocauste, voir aussi la Solution 
finale), le mensonge de la culpabilité de guerre, le slogan de la dictature souhaitée 
qui se cacherait derrière la mobilisation völkisch dans un État total, ainsi que 
l'affirmation selon laquelle les nationaux-socialistes ne voient dans les membres 
de races étrangères que des sous-hommes - bien que le national-socialisme, avec 
sa pensée biopolitique, n'affirme pas la différence de valeur des races et des 
peuples, mais constate leur différence (voir aussi différenciation). Avec tout cela, 
la propagande de l'abomination a effectivement réussi, depuis la fin de la guerre, à 
exclure complètement le national-socialisme de la lutte pour l'organisation 
politique et à pousser le Völkische Bewegung dans son ensemble sur la défensive. 

L'éducation populaire de l'historiographie révisionniste, soutenue par l'ensemble 
de l'opposition nationale, s'oppose à la propagande des atrocités. Celle-ci trouve 
également l'approbation de la communauté de pensée du Nouveau Front, mais 
celle-ci refuse de faire de la défense contre la propagande des atrocités un point 
fort de sa propre propagande.  

Au contraire, elle les ignore et passe à son tour à l'offensive, au lieu de se défendre 
éternellement contre des mensonges d'atrocités quelconques. La propagande 
ennemie sur les atrocités perd ainsi sa signification psychologique prépondérante 
et devient finalement inefficace grâce au processus d'inversion psychologique de 
masse que la stratégie du Nouveau Front va provoquer. 

 

46 - SANTE 
Le salut est un concept très ancien issu de la vision de la vie et de l'univers 
conceptuel des Germains. Sa signification englobait : Le bonheur, le sens de la vie, 
la prospérité du peuple, du clan, de la famille et de l'individu, l'accord avec les 
dieux, l'affirmation du destin, la joie de vivre. De l'univers conceptuel des 
Germains, ce terme a été repris dans le mouvement populaire allemand et 
finalement dans celui du national-socialisme, qui a intégré le souhait de salut dans 
son salut, sous le nom de Deutscher Gruß (salut allemand). 

Ce désir de salut part de la conscience de la distance qui sépare le monde négatif 
d'aujourd'hui de l'ancienne notion de salut : tombé dans la décadence, coupé de la 
tradition, aliéné des lois de la vie par une vie contraire à l'espèce et à la nature, 
malade et livré à la menace de la mort de l'espèce de l'homme aryen (voir Aryen), 
dont le national-socialisme veut pourtant permettre la survie et l'épanouissement 
renouvelé. C'est pourquoi le désir de salut est un concept central de l'attitude 
nationale-socialiste face à la vie, une déclaration de guerre contre l'ancien monde 
et une profession de foi en faveur de l'ordre nouveau. 
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Le national-socialisme définit ainsi concrètement le salut comme l'unité à laquelle 
il faut aspirer entre le savoir, le vouloir et l'action de l'homme aryen au service 
d'une idée éthiquement supérieure. Cette unité permet à l'homme de devenir une 
personnalité et en est la condition. Le savoir, le vouloir et le faire - c'est-à-dire la 
connaissance, la volonté et l'action - constituent donc le fondement du concept 
national-socialiste de la personnalité : 

 La connaissance est transmise par l'épistémologie nationale-socialiste de 
l'humanisme biologique ; 

 la volonté est la condition décisive pour le mouvement politique de combat, 
le parti national-socialiste (voir Parti national-socialiste des travailleurs 
allemands) ; 

 l'acte se réalise comme une lutte pour l'existence, qui assure la conservation 
et le développement de l'espèce de la communauté du peuple et réalise ainsi 
une nouvelle haute culture. 

Tout cela fait partie de l'éthique nationale-socialiste de l'idéalisme des valeurs. 

Le national-socialisme forme ainsi des hommes qui peuvent à nouveau être 
porteurs de salut pour leur race et leur peuple, renouant ainsi avec la tradition du 
concept germanique de salut ; des hommes qui, selon le mot du Führer Adolf 
Hitler, incarnent en tant que nationaux-socialistes "la valeur suprême de la race et 
de la personnalité". 

  

47 - HOLOCAUST 
 L'accusation selon laquelle l'Allemagne nazie aurait tué environ 6 millions de 
Juifs dans le cadre d'un programme génocidaire pendant la Seconde Guerre 
mondiale, dont une grande partie par "gazage" - le mot-clé sioniste est 
l'Holocauste -, est l'accusation la plus populaire de la propagande anti-allemande. 
En réalité, l'historiographie révisionniste a depuis longtemps passé l'accusation 
d'holocauste au crible de la critique et le mouvement national-socialiste mondial 
l'a démasquée comme instrument de lutte politique et de chantage matériel et 
moral. La propagande du Nouveau Front n'a cependant pas pour mission de réfuter 
la propagande ennemie sur les atrocités. Cette tâche est laissée à l'éducation du 
peuple (au sein du parti, on parle de formation). 

Au lieu de cela, la communauté d'opinion du Nouveau Front revendique fièrement 
l'objectif du national-socialisme de surmonter les influences du judaïsme sur la 
culture européenne, sur la pensée et les sentiments, sur la conscience et le 
subconscient de l'homme aryen (voir Aryen) et de briser la prétention au pouvoir 
politique ainsi que les machinations mondiales du sionisme. Ces deux objectifs 
doivent être atteints par la solution finale de la question juive à laquelle aspire 
également le Nouveau Front. 
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La revendication active et offensive de cette solution finale et l'explication de son 
contenu permettront de réfuter le plus facilement et le plus efficacement possible 
l'affirmation sioniste selon laquelle la solution finale signifie l'extermination 
physique du peuple juif - l'holocauste. Cela contribuera grandement à briser les 
chaînes de la servitude sioniste, du chantage moral et de l'exploitation financière, 
et à restaurer la liberté de la nation allemande. 

  

48 - IMPÉRIALISME 
L'impérialisme est la volonté d'une communauté politique, économique et/ou 
culturelle de dominer d'autres communautés de même nature. Il existe donc un 
impérialisme politique (par exemple celui des États-Unis et de l'Union soviétique), 
un impérialisme économique (domination des pays industrialisés sur le tiers-
monde) et un impérialisme culturel (surtout celui de l'américanisme), qui ne 
peuvent toutefois pas toujours être séparés de manière nette, mais qui ne sont 
souvent que des manifestations différentes d'un seul et même impérialisme. De 
même, toutes les idéologies basées sur le dogmatisme de l'égalité des hommes (par 
exemple le libéralisme, le marxisme, le christianisme judaïque) servent souvent 
des intérêts impérialistes. La forme la plus extrême de l'impérialisme est la quête 
de domination mondiale, qui caractérise aujourd'hui surtout le sionisme et la franc-
maçonnerie. 

En revanche, le national-socialisme se considère, en raison de sa pensée 
biologique, comme l'avocat de la diversité des races et des peuples (voir aussi 
Différenciation) et en déduit son aspiration et sa lutte pour le droit à 
l'autodétermination et à la liberté. Le national-socialisme oppose à l'impérialisme 
l'idée de Reich (voir Reich), qui engendre de grands ordres organiques structurés 
selon les races et les peuples et qui assure la liberté, la conservation et le 
développement des espèces des différentes communautés nationales. 

Sur ces bases, le national-socialisme de la nouvelle génération aspire à un nouvel 
ordre sous le signe de la communauté des peuples aryens (voir Aryens). En ce qui 
concerne l'Allemagne et l'Europe, la communauté de pensée du Nouveau Front 
lutte pour le Quatrième Reich. Cet empire doit comprendre des fédérations de 
Germains, de Romains et de Slaves et former une alliance solide avec le monde de 
l'Islam en Afrique du Nord, en Asie mineure et au Proche-Orient, qui doit être 
compté comme espace vital de la Grande Europe (voir aussi Turcs, Parsis et Indo-
Européens de l'Est). Dans la zone de pouvoir de l'ordre nouveau, tout impérialisme 
sera vaincu et la liberté des peuples sera assurée. 

 

49 - INDIVIDUALISME 
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 L'individualisme moderne du monde négatif d'aujourd'hui remonte à l'attitude 
face à la vie de la révolution des Lumières, qui voulait libérer l'homme européen 
des idées contraignantes du dogmatisme médiéval-chrétien et le concevoir comme 
une personnalité responsable, libre et autonome. Cette conception, comme toute 
l'idéologie des Lumières, a échoué en raison de l'ignorance, de la méconnaissance 
de la nature biologique de l'homme et donc du fait que l'homme ne peut mener une 
vie pleine de valeur et de sens qu'en tant qu'être collectif, et non en tant 
qu'individu isolé. 

Ainsi, l'individualisme idéaliste originel des Lumières a rapidement dégénéré en 
mensonge de la bourgeoisie et est devenu une justification de l'intérêt personnel et 
du matérialisme de l'homme bourgeois ; cet homme bourgeois qui est devenu le 
véritable type de la décadence de la race aryenne à l'époque contemporaine (voir 
Aryens). L'individualisme s'incarne politiquement dans l'idéologie du libéralisme 
et économiquement dans la forme économique du capitalisme. 

Le national-socialisme oppose à l'homme de masse égoïste de l'individualisme 
bourgeois l'image de l'homme du travail, l'homme lié à la communauté, qui ne 
comprend pas la liberté comme une feuille de vigne pour l'intérêt personnel, mais 
comme un service à la communauté, et qui se développe ainsi en une véritable 
personnalité, telle que l'éthique nationale-socialiste de l'idéalisme des valeurs 
l'ambitionne comme objectif. 

  

50 - INTERNATIONALISME 
 Tout internationalisme est le fruit de la croyance dogmatique en l'égalité de tous 
les êtres humains, qui a été réfutée depuis longtemps par les sciences naturelles 
(voir aussi Dogmatisme). De cette fausse croyance en l'égalité des hommes 
découle l'internationalisme, qui veut soumettre systématiquement tous les hommes 
à un système unique - international - sur le plan idéologique, politique, culturel, 
social et/ou religieux. Cet internationalisme existe sous de multiples formes, 
même contradictoires et concurrentes, et est à la base de la plupart des grands 
courants politiques ou religieux actuels. Le capitalisme libéral, le marxisme, le 
christianisme, l'islam et la franc-maçonnerie, entre autres, sont tous orientés vers 
l'internationalisme. 

L'internationalisme trouve son expression la plus claire et sa conséquence logique 
d'abord dans l'impérialisme et finalement dans l'objectif de domination mondiale. 
Mais comme, en réalité, les hommes ne sont pas égaux, mais inégaux et 
biologiquement divisés en races, en peuples et en deux sexes, la domination 
mondiale n'est possible que sous la forme d'une tyrannie brutale ou d'une 
civilisation mondiale égalitaire et décadente, matérialiste (voir aussi matérialisme, 
décadence et américanisme). 
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Le sionisme s'allie à l'internationalisme dans le but de dominer le monde. Le 
sionisme n'est pas une idéologie internationaliste, mais un mouvement nationaliste 
juif extrêmement raciste et ethnique : 

Le sionisme est le pouvoir organisé de la juiverie mondiale dans le but de 
dominer le monde ! 

Mais le sionisme s'efforce consciemment et intensément de prendre le contrôle de 
toutes les formes d'internationalisme, afin de faire apparaître le "monde unique" 
sous domination juive comme souhaitable pour ses partisans égarés et trompés. En 
revanche, le national-socialisme défend la liberté et la diversité des races et des 
peuples (voir aussi Différenciation). 

Le national-socialisme est certes un mouvement mondial qui englobe tous les 
peuples aryens (voir Aryens), mais il n'est pas internationaliste, il est 
supranational. Son principe n'est pas l'égalité et l'uniformisation, mais la diversité 
de la vie. Son objectif supranational n'est pas la domination mondiale, mais la 
préservation et le développement de la race aryenne et de ses peuples. Il est en 
outre exclusivement orienté vers la race et ne recrute pas de partisans de races non 
blanches. Le national-socialisme est ainsi un rempart contre tout internationalisme 
et pour la liberté des peuples, contre la tyrannie ou la décadence d'une domination 
mondiale et pour un ordre mondial structuré racialement en communautés de 
peuples vivant selon leur espèce et leur nature (voir aussi Ordre nouveau). 

  

51 - ISLAM 
 L'islam est une religion révélée dogmatique, issue de la pensée et des sentiments 
de la race sémite. Il reste donc aussi étranger à l'Aryen que le judaïsme, le 
christianisme d'inspiration juive, le marxisme, le libéralisme et toutes les autres 
idéologies dogmatiques (voir aussi dogmatisme). Dans la mesure où il contribue à 
la surpopulation étrangère dans l'espace vital de la race aryenne, il doit donc être 
rejeté. 

Plus important encore, l'islam est la religion et le mode de vie dominant chez les 
Arabes, qui, en raison de sa doctrine, est à son tour totalement immunisé contre les 
influences du capitalisme libéral ou du marxisme, ce qui permet à la nation arabe 
de résister absolument à l'impérialisme des superpuissances américaine et 
soviétique. A cela s'ajoute le rejet arabe du sionisme, qui est devenu une "guerre 
sainte" en raison de la puissance et du message de l'islam. Enfin, l'islam se 
prononce strictement contre toute servitude d'intérêt, ce qui en fait également un 
allié idéal du national-socialisme et un rempart solide contre le capitalisme. 

Pour toutes ces raisons, la communauté de pensée du Front Nouveau voit en 
l'Islam un facteur très positif de politique étrangère et aspire, dans le cadre de 
l'Ordre Nouveau et de son Quatrième Reich, à une alliance avec lui dans la lutte 
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contre le monde négatif dominant. 

  

52 - JUDAÏSME 
 Le judaïsme doit être compris en premier lieu comme un peuple et non comme 
une communauté religieuse. C'est un peuple à part entière, avec une langue, une 
culture et une histoire communes, et un mélange de sang commun, protégé par des 
lois raciales dures, fondées sur la religion, qui est étranger à l'espèce par rapport 
aux peuples de race aryenne. C'est pourquoi le national-socialisme exige la 
séparation raciale entre les Juifs et les Aryens.  

Néanmoins, l'importance politique du mélange racial entre Juifs et Aryens a 
probablement été largement surestimée au cours de l'histoire. L'intrusion du 
judaïsme en tant que force spirituelle dans l'histoire culturelle des peuples aryens 
s'est révélée jusqu'à aujourd'hui plus importante et plus fatale que ce mélange 
racial. C'est pourquoi le programme du parti national-socialiste allemand déclare 
au point 24 que la résistance contre "l'esprit matérialiste juif en nous et en dehors 
de nous" est une condition préalable à la guérison du peuple allemand - ce qui vaut 
par analogie pour tous les peuples aryens. 

Cet "esprit judéo-matérialiste" provient de la religion juive, qui veut régler et 
déterminer totalement la vie du peuple juif, de sorte qu'une identité entre la vie du 
peuple et la religion du peuple est recherchée. Les caractéristiques du judaïsme, en 
tant que puissance spirituelle et religieuse et de ses influences néfastes, sont avant 
tout le dogmatisme, le fanatisme, l'idéologie de l'égalité et l'individualisme, tous 
totalement étrangers à l'esprit aryen, mais devenus puissants dans l'histoire par 
l'influence juive dans la culture aryenne. 

Cette influence a commencé avec le christianisme et s'est poursuivie sous une 
forme non religieuse en tant qu'attitude face à la vie dans de nombreuses autres 
idéologies dogmatiques, entre autres dans le marxisme, le capitalisme libéral et la 
psychanalyse, pour finir complètement vidée de tout contenu spirituel dans le 
matérialisme. Le judaïsme a donc joué un rôle historique essentiel dans l'aliénation 
de l'homme aryen de sa compréhension naturelle de la vie et du monde, dans le 
fossé entre sa nature et sa culture, et a ainsi été une cause importante de sa 
décadence. 

C'est pourquoi le combat du national-socialisme contre le judaïsme - 
l'antisémitisme - est une partie importante de sa lutte contre le monde négatif 
décadent et pour l'ordre nouveau. Ce combat de l'antisémitisme est avant tout une 
lutte défensive idéologique et spirituelle qui ne touche pas le peuple juif ou même 
chaque Juif en particulier, mais qui veut et va briser l'influence de la pensée et des 
sentiments juifs sur les peuples aryens. 

Mais ce qui caractérise la religion du judaïsme, outre les attitudes de pensée et les 
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sentiments mentionnés - étrangers aux hommes aryens -, c'est son objectif : la 
domination du monde ! 

Cet objectif de puissance politique du judaïsme est incarné par le mouvement 
politique du sionisme. Celui-ci représente le mouvement national juif, porteur de 
la volonté du peuple juif, et englobe donc également les juifs non religieux dans 
leur quête de domination mondiale. 

Le sionisme est donc le repoussoir politique du national-socialisme, car celui-ci 
constitue le pouvoir organisé de la juiverie mondiale. C'est une propagande 
abominable que le national-socialisme veuille résoudre le problème juif par 
l'extermination du peuple juif - le soi-disant holocauste. Il doit plutôt être résolu 
par une solution finale politique qui ne vise ni la persécution de certains Juifs, ni 
même l'extermination de tout le peuple, mais la liberté et l'indépendance des 
peuples aryens vis-à-vis de toute influence juive et de tout pouvoir sioniste.  
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22. 

 

   En entrant dans mon café préféré, j'ai vu une connaissance m'appeler avec ent-
housiasme à sa table. Il a dit qu'il avait quelque chose à me montrer. Il a mis sa 
main dans sa poche et l'a soigneusement retirée pour que personne d'autre assis à 
proximité ne puisse la voir. 

   J'ai eu un sursaut quand ce qu'il a révélé s'est avéré être un autocollant NSDAP/
AO Niggers Beware. Manifestement, il l'avait obtenu de la librairie voisine, que je 
"semais" régulièrement. (Les deux endroits ont été détruits par le tremblement de 
terre. La librairie a rouvert dans une tente temporaire. Je l'ensemencerai quand 
j'aurai les autocollants). 

   Il a dit qu'il allait le montrer à d'autres personnes et je lui ai dit que c'était une 
merveilleuse idée. 

 

 

23. 

 

   Heinrich travaillait comme employé civil de l'armée ouest-allemande 
("Bundeswehr"). Il était également bien connu comme le "nazi local". 

   Un jour, un autre groupe de nouvelles recrues, environ 150 hommes, est arrivé 
pour s'entraîner. Quelques jours plus tard, une grande affiche rouge-blanc-noir du 
NSDAP/AO, de 17" X 22", est apparue sur le mur d'un bâtiment de la base. 

   Trois officiers du renseignement militaire ("M.A.D.", comme il se doit) viennent 
de Hambourg pour enquêter sur ce "délit". Naturellement, ils ont interrogé 
Heinrich. 

   "Non, je ne l'ai pas fait. Et je ne sais pas qui l'a fait", fut sa réponse honnête. 

   Une semaine plus tard, il a apposé un autocollant NSDAP/AO à l'endroit même 
où l'affiche avait été découverte. 

   Heinrich et le camarade inconnu ne se sont jamais rencontrés. Mais après cela, 
chacun savait qu'il n'était pas seul. 

 

S'amuser sous la croix gammée 
Une collection d'anecdotes compilée par Gerhard Lauck  
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24. 

 

   La première fois que j'ai pris l'avion en Europe, j'ai pris "Icelandic Airlines", 
parce que c'était le vol le moins cher disponible. Naturellement, ce fait a attiré 
beaucoup de nationaux-socialistes. 

   Lorsque le plan a fait un court arrêt en Islande, j'ai visité la boutique de 
souvenirs. Comme je ne voyais pas ce que j'avais en tête, j'ai demandé à la fille 
s'ils avaient quelque chose avec une croix gammée. Mais elle ne savait pas ce 
qu'était une "croix gammée". J'ai donc fouillé dans ma poche, sorti une médaille 
allemande de la Seconde Guerre mondiale et montré la croix gammée. Elle a 
rapidement secoué la tête, "Non, nous n'avons rien de tel !" 

   Pendant ce temps, j'ai dû aller aux toilettes. Quand je me suis assis, j'ai vu un 
autocollant de croix gammée sur la porte. Il avait l'air solitaire, alors j'ai mis un 
autocollant NSDAP/AO juste à côté. 
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